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la page d’accueil pour retrouver le chemin, au moyen de la barre de navi-
gation de gauche. Afin de rendre le site plus convivial, il suffirait par
exemple d’indiquer les sous-niveaux de navigation dans le menu de gauche.

Par ailleurs, l’absence de modules d’animation Flash ainsi que la sim-
plicité des technologies employées constituent d’importantes qualités
esthétiques et fonctionnelles de ce site. Au fil des ans, l’apparence du site
a été modifiée, mais la sobriété a toujours été de mise. Espérons que le plan
de refonte du site, prévu pour l’année 2002, misera aussi sur la sobriété.

En conclusion, le site de la Bibliothèque nationale du Canada offre un
contenu de qualité qui sera utile au grand public ainsi qu’aux chercheurs.
Néanmoins, une planification plus soignée de sa structure le rendrait plus
attrayant auprès de sa clientèle.

 
Montréal

Centre canadien d’architecture, Groupe de recherche sur Montréal (1996-2000), ADHÉMAR :
http ://cca.qc.ca/adhemar/, site mis à jour le 2000/03/01 et consulté le 18 janvier 2002.

Vous cherchez des données statistiques sur des aspects urbains de
Montréal, soit la propriété, le bâti ou la population durant le Régime fran-
çais et jusqu’aux environs de 1805 ? Le site ADHÉMAR saura répondre à
plusieurs de vos questions.

ADHÉMAR a été conçu par le Groupe de recherche sur Montréal (GRM)
du Centre canadien d’architecture (CCA). Les activités du CCA, dont la
réputation n’est plus à faire, se situent à l’échelon local et national aussi bien
qu’international. Le site Internet a été construit par Léon Robichaud,
membre du GRM. Ce groupe ayant cessé ses activités en 2000, cette der-
nière date constitue la dernière fois où ADHÉMAR a été mis à jour. Par
ailleurs, le GRM comprend 5 historiens, dont 2 qui ont fait des compila-
tions d’éléments historiques.

Ce site tente de reconstituer le fil continu des événements dans un espace
urbain largement disparu. Pour ce faire, nous avons le choix de trois
rubriques différentes. La première est celle des plans de la ville de Montréal
entre 1655 et 1805. Chaque planche est bien faite et nous situe approxi-
mativement les terrains des personnages et bâtiments importants de la
ville durant cette période. Par la suite, une deuxième rubrique concerne
les éléments chronologiques de l’histoire de Montréal entre 1642 et 1704
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où plusieurs choix s’offrent à nous : les événements de Montréal, l’avè-
nement des seigneurs de Montréal, des gouverneurs, des intendants, des
juges. La force de la chronologie des événements se situe dans les faits
révélés sur l’urbanisme et la construction, aspect évidemment maîtrisé
par le Groupe de recherche sur Montréal du Centre canadien d’architec-
ture. Enfin, la dernière rubrique est celle de la base de données, munie
d’un moteur de recherche, qui regroupe, entre autres multiples choses, des
chaînes de titres continues de 1642 à 1704 ainsi que des données sur
Montréal pour 1725, 1765 et 1805. Ces diverses données agrégées concer-
nent, entre autres, la population, le bâti et la propriété. Par exemple, pour
l’année 1725, nous pouvons savoir quelle était la composition des maté-
riaux des maisons (dont 170 en bois et 120 en pierre, sur un total de
337 maisons répertoriées). Malheureusement, il faut noter qu’il n’y a pas
de référence pour les données citées dans ces bases.

Tous ces éléments d’information sur la ville de Montréal entre 1642 et
1805 sont diffusés auprès de plusieurs types de clientèles. Bien sûr, nous y
retrouvons le chercheur qui voudra des données précises qu’est en mesure
d’offrir ADHÉMAR, mais aussi des élèves, peu importe leur niveau. Celui
du secondaire trouvera rapidement des éléments chronologiques dont il
a besoin, tandis que ceux étudiant au cégep et à l’université pourront se
remémorer certains faits, en plus de découvrir davantage l’espace urbain
de Montréal.

Par ailleurs, nous devons nous questionner sur la provenance de ces élé-
ments d’information. Nous avons pu remarquer que ceux-ci étaient com-
posés, entre autres, d’actes notariés, de papiers terriers et de registres de
baptêmes et sépultures. Toutes ces sources ont assurément été recueillies
ailleurs qu’au CCA, mais nous ne retrouvons aucune mention de prove-
nance de ces sources.

Ce site étant disponible pour un grand nombre de gens, un de ses princi-
paux défauts se situe dans son accessibilité. En effet, le site Internet du CCA4

ne met pas en évidence ADHÉMAR. Il faut trouver celui-ci à partir de la
rubrique Architecture sur l’Internet qui contient de nombreuses ressources.
Autrement, nous pouvons utiliser plusieurs portails dont celui du Guide des
ressources sur Internet du département d’histoire de l’Université Laval5, qui

comptes rendus de sites Internet 

4. Centre canadien d’architecture. Site du Centre canadien d’architecture, [En ligne].
http ://cca.qc.ca/ (Page consultée le 20 janvier 2002).

5. Université Laval, Département d’histoire, Guide des ressources sur Internet du département
d’histoire de l’Université Laval, [En ligne]. http ://www.hst.ulaval.ca/Internet/Internet.htm (Page
consultée le 14 janvier 2002).
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nous mènera éventuellement à un répertoire des sites Internet de la
Bibliothèque nationale du Québec6, duquel nous pourrons cliquer sur le lien
nous amenant à ADHÉMAR. Ce chemin est aussi hasardeux que celui qu’il
faut emprunter à partir du site de la ville de Montréal7 pour accéder à celui
du Vieux-Montréal8 qui nous mènera enfin à la base de données convoitée.

Concernant l’architecture du site, nous remarquons rapidement que
peu d’efforts ont été faits quant à son allure esthétique, trop sobre et trop
simple. L’avantage dans ce cas-ci est de ne pas être aveuglé par une ani-
mation superflue ou indisposé par un accueil incommodant… En effet,
très peu de couleurs sont présentes, de même que très peu de motifs ou
d’animations multimédia quelconques. Néanmoins, la navigation sur
ADHÉMAR se fait généralement de façon rapide et sans heurts. Le moteur
de recherche sur la base de données ADHÉMAR est intéressant, car nous
pouvons l’interroger selon plusieurs angles possibles. Par contre, les menus
déroulants sont beaucoup trop longs et les interrogations quelquefois dif-
ficiles à effectuer.

De manière générale, il est effectivement possible de reconstituer le fil
continu des événements dans un espace urbain largement disparu, ce à
quoi ADHÉMAR répond généralement bien. Vous saurez rapidement si
vos éléments de questionnement seront résolus sur ce site. Il peut être
consulté par tous les friands d’histoire qui aiment bien découvrir ou se
rappeler une partie importante, mais disparue, de l’histoire de Montréal.

 -
Université du Québec à Montréal
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6. Bibliothèque nationale du Québec, Répertoire des sites web de référence du Québec – Géographie
et histoire, [En ligne]. http ://www2.biblinat.gouv.qc.ca/wgraphie/d900.htm (Page consultée le
14 janvier 2002).

7. Ville de Montréal, Site officiel de la nouvelle ville de Montréal, [En ligne]. http ://www2.
ville.montreal.qc.ca/ (Page consultée le 20 janvier 2002).

8. Vieux-Montréal, Accès au site du Vieux-Montréal, [En ligne]. http ://vieux.montreal.qc.ca/
(Page consultée le 20 janvier 2002).

haf_v55n04.qxd  04/10/02  11:54  Page 638


